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Uae remise de mé^es d'homwir da tniTail 
m EtahbscineDU Henri Proarost Daral, Notdel, à Roebaix 
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Dt gauch* à droit, .- LES OCUX MéDAILLéS .• M. RICHTïK «f M- DEU^TTHE. 

A ïeutt côté» : M. HEJOII pBOtWOST. 

TTirt toochinte njânJeiïtaticMi d« sym- 
p«thj« t'rin déroai>« ma-nli après-mltii uu 
(aM(« tDMOAiqac Heiiri Vromonu DoTaJ- 
NoteI«t, 4.';. riie du Xniivpau-MoDiif. i 
R<Mib«Ji. IX'vant le» mpmbrpa dii p«rsdn- 
nrt Pfpr^sotttaut It^ ca-lres des dire»» Oé 
pcrteaients du tissajr. .M. Henri ProuTo*! 
« •oleniwllenitci r»*ra:-i k inMiaUle d'bon- 
arnr do travail à M. Henri Uiclit«r, dir(«*- 
t«ar, et ft Mma D«Iattrf>, imi ont plm de 
trvntft asa de pnéseore ik I'miii». 

Après aroir tHicHè, ma nom d« »n as 
•*oo^ et en BOO nom n«r*oDii^, aea deux 
fidUet «>1U6o««t«i]rs. M. Henri Provroa* 
décora   M.   Kicbter   et   Mm«   Débattre,   et 
leur remit les diplômes aÙMi qu« à^f 
■puvrea d'art «t de rra^^eux radeaux of- 
fertf par 1« personnel et la direction. 

Aprèa quoi, l'on aaUa 1« champacnc ft 
un cialeureaj Tirât (ot poa«»* en ITion 
near des detix nonreanx d^or^. 

Roubaix 
Aajovë'bu, nercrcdî 3 juTwr : 

Anjeurdliul. imlat» Geuevl*ve; demain. 
•»intfl   Bénédicte. ,,  ».   ^ 

■oleU:   Lever.   7   h    «:   roucher.   16  b.   4 
LUM: Pleine du 31; dernier quartier le 8- 
PrértstoBi métAorolocIquei pour la Jonr- 

- «é* «n 3 (BéfloB N»rd): MauT»w temp»; 
del brumeux, couvert, avec pluie», deve- 
nant trolB quart» couvert arec plulM Inter- 
mltt«DtM; vect du secteur Eud-OuMt 
liioMr* ou asaei fort et Irrtguller. Le mini- 
mum de température sera en hausse sur 
ta  Teille. 

Calas*   fl'Eparrne:   Ctl8.«   fermée. 
ConntltatloB de noun-iison* du Comité 

Kaaba'slen de rrotectton de l'Enfance: de 
10 b à 11 b . au Croupe» décolea Linné 
(entrée par la rue Ingres prolongée); de 
19  k   IT  h .  local  de  ta  Oouilo  de ILalt. 

Balni Mnnle*p«n«; Plsctne: de • n. ft 
n b- 30 et de 15 h. ft 13 H 30 Baignoires: 
aux   mftnes heures. 

Apri* raecidenl da Cercle de riadutrie 

La soirée du Cercle militaire 
aura lieu samedi prochain 
Le buri'ua <Ia Ctr-J.!* miLtair^ a pr.s 

ses die-posiU».» p"i»r qfuc uB'l*™ rae»-i- 
d' nt survetm (Ijuandie maiin et qui le 
I.rive de l3 rracde suUe d*3 [«tes Ai Cer- 
cle de riwhistr;*. la aoirée qn'J or^n e^ 
pour aaroeiK t»roHta.in arec le Conaité d'en- 
tr'aide de U Lésion (Tbonneur an bénctice 
d- eeue fOi?:éié i>ri>se at-p'-r Ufu avec LU 
plein ^n-ws. 

Le Omité du C?r'U' <:«■ I*Ia./uptric a 
dJtiHlé'ile mettre à U t.'sp(tit.-on des orja- 
riuteurs tou'^s 1rs KUVS t>»n(Uint sur la 
Gpasde-Rue dan-s le T «MJX MMoent. D a 
dooo é'.« cooe^ou que l'on daoaerait dans 
les de.tx icRboHa maivos et les veanibules do 
r»a-de-cb3ue*4e et du premier, us «trhes- 
Ire Mfa pl.iré * diaque ftsce. Ce »t-ra 
ft^rkfue- L^ j"«ifUTs dp bT'olite o^j de 
t.'-lo>e auDkiU «si^Ifinent ùe» tuiles ft leur 
<fWpo«itw>u; un Iwffet sera iiittUiUé k cba- 
que étacp. 

Fnltc/toos les onr-ini^ateiir^ d« lew LQî- 
tatire. Oo peut dèa et jour W« ft8»urer 
d'm rros sancès car, en plus dVs babU.uêa 
cec ■©•réea de notre raiUant Cercle m-Ii- 
tsire, beaucoup de Ri^ubeaifi» Tooiiront 
let* apporter leur «jTapalhie et leurs en- 
cuuniKem«nts. 

Bappetons que V-*n p<-ut trouver des 
ea>rtca ao \oœ.i du Cer^-Je, 72, rue de la 
Gart. va wa mpitacne Dei^ruelles. sa Cer- 
cle 6* rinJustrie, 7, Grande-Uue. 
Htlto.Fllp*. • 'â k. Beurre. lO.fM): Café- 
rérlatne. 7;Gnijèrc.G;Salnt, 7; Biscuita. 5 

Le cadavre d'un incoana 
été découvert mardi soir 

avenue Jean-Jaurès 

Le radavr* d'ua Inconnu a été déoouTert 
laanii ■'>ir. ^''T» 22 h. 3U, sur la cbaua^ée 
Bv«au« J«aji-Jaurès, à l'ansle de la rue d'j 
Boulevard et une ccntnine de mètres avant 
la « laiterie *. 

n a'acit rraisembluUcment d'un a<'ri- 
de^ auiTast > premier examen fuit par 
M lé docteur Ihtboia. Le malbeureox aura 
été tamponni par ooe auto, qiu aora pris 
!• fuite... 

C'eot uo industriel roubaiaien. demeu- 
rant à Flera-Breocq et qui ret'mmait chez 
lui eo auto qui tout h conp BOUS ses pro- 
jecteurs déc«»OTrit le coriis sur la route. 
devant sa Toiture. 

Il stoppa. Tit qu'Q a'aiii»sait d>n bomme 
ne donnant plus sifme <ïe vie et, rerenaut 
ft Roubaix. Tint avertir M. MalQt. commis- 
•aire de pnlice de permuDence au poste 
central. Celui-ri se rendit immédiatement 
«iir le* Ueiu et prooMa aux ronstatationa 
d'oitaxe. Malb eu reuse ment, l'inconnu, qui 
avait succombé aux suites d'une fracture 
du cr&ne — il arait ^té atteint k la tempe 
gavcbe — n'avait sur l-^ii aumn papier 
d'idt-ntité. 

I Void «on BÎsnalement: C'est apparem- 
ment un ourrier. I) est T«U d'un pantaluo 
de vriours, d'un filet d« velours A mas- 
ibe. d'un veston jris foncé de l'une dos 
poclies duquel dépassait une fourde; puU- 
orer de laine bleue, earhe-col bleu, cache- 
nea n.>line; comme chanssurt», dea brode- 
«luins noirs. 

La fixure ^tait rasAe. A dix mftrea du 
rori'i'. on a auTsj retrouvé une cacquctie 
Sri<-b^ixe. 

Tourne le corps se tT'>uvait ft trois 
métrea environ de la bordure du trottoir 
lie l'sï'emie. f.ipe an o9 IS. par con^é^iuent 
sur le cûté (ftrolt de la cbaussèe àaua la 
direction de LMIIC, on pense que le malbet.- 
reux a été renversé pea- use auto venant 
de Roubaix et ae diriceact vers LJJe, en 
tooanc Fa  droite. 

L'auteur du nw-fait dfmieurerm praUqu*- 
meM incoana. car rareme evt déserte ft 
«■cite beure et de pliw. la nuit et le brouil- 
la ni boroetit la vibiblUtê ft qiiWijues 
luèlres. 

Il -.tTa mi-ine diflît-ile, avant qi»e la 
fniuille de l'inconnu ^e fasse conoaltr*. 
(le pri-ci*er à quelle heure la vWime P^"; 
vait se trouver à cet endroit et a ê;c 
renversé*. 

Le l'arque* sera ptrévpon auj(w»rd'îiu' 
m^me et viendra Traisemblablement en- 
quêter 8»r place. 

Le corpa a été transporté « la morjue 
de  THrtpital dt  U  Fratenuté. 

LES FUNÉRAILLES DE M. CHARLES 
VANESSCHE QUI. PENDANT LA 
GUERRE. FUT CONDAMNC A 
MORT POUR ESPIONNAGE 
C'r«t devant une nombreuse aseiirtance 

que fureot oôlébrées mardi, ft 10 h. 30. en 
ré<slise Saint-Jean-Baptiste. les funéraillea 
lie M, Cliarles Vancst^-Ue décéùé stiai^tii, à 
Vàgt de 74 aux. 

Au coura de roccupatlon. M. Vane»9nh« 
avait, pendant trois années, fait de l'es- 
pionnage pour l«a alliés et fut, pour cette 
raison, condauné ft mort par les AHe- 
maniU. Sa peine fut ensuite commuée en 
quinir années de forteresse. 

La leTée du corps hst faite au domi- 
cile du défunt, 31, rue de Baitâeax, oQ il 
était coDCierxe ft la Maison de retraites. 
par XIM. lea abbêa D'Haye, Cokelaert et 
Carctte. ricairos de la parulsse. 

T..e deuil ^tait conduit par les fils du 
défunt q:u'accompacnaient \DL les abbéa 
lioubbe, aumônier d's Hospices, et I*up- 
pinck, aumAnier de l'bApitoJ. 

Perrière le cliar funi'hre on remarquait: 
>LM. Pontoise, vice-ppéaident du Conseil 
d'administration des Hoapicea; Vanberp* 
et NVIlet. administra tears; une délégation 
<je l'Amicale des Etablistementa bospita- 
liera <lc lioubaix condoite par son prési- 
dent. \L Henri Lambracq. receveur géné- 
ral des Hospices: one dîA^ication da per- 
^oiacel des Hospices conduits p«r )□!. 
Bourej, économe at Vanbeecke, secrétaire, 
et une délégation des « Priaonniers poU- 
tiq'jea i, cowhiite par M. F^rmin Dubar. 
On remirqoait iiH9t dans le cortige funè- 
bre une plaque de marbre offerte par le 
Couseil d*administration et le persunnel 
des Hosi»ices. et une gerbe de âeurs offerte 
par l'Amicale des Bo&pices. 

La meaae fut célébrée par M. l'abbé 
Cokelaer, qui donna awai l'absoute. 

Après la cérémonie, sous le poroiie de 
l'église, U. PonLoùe, puis M. Henri Lnm- 
breoq rappelèrent la belle et courageuse 
conduite de SL Vanesscbe pendant l'occu- 
pation. Ils dirent quel grand cc«ar et 
quelle ILme de patriote arUent il cachait 
BouB one trop grande moiesîie et il» ren- 
dirent hommage t pea belles qualitéa. 

Le cortège ee reforma enmite et prit 
la  route du clmetiëre cQ se ût l'inbuma- 

DANS   LES   VIEUX   POTS...   Depuis 
ISnî. l-Elixir du D' GtlLLIÊ guérit tou- 
te les maladies dues anx gUirea et ft la 
bile : asthme, rhumatisme, coiigf^tion. etc. 
Prix : 15 fr, (impftt compris). T'" Ph''». 

32:îl4d 

La troistims semains réckots aonnel') 
d«a commcrcanu du CesKre Mira lieu du 
a au H iawTier lft34. 

Cette orgaowaiion de vente qui fait le 
peudint de la grands bradcrss de JoiUst. 
permet ft la di'fitèle de ae procurer à Til 
Ï'   ri2 des arLclea toujours i<itéreaaanta et 

I qualité. 
Tooa lea aoldaa mT«r SODC akial U 

qnidéa et cette seraaie« oommeeniale qui 
n'en «M qn'A aa troiaième aaa>ée, a déji 
•es habitués. 

Cetta aBi»*e-ci elle ae cop» de la Tente 
Prizbas qui conticwera, nooa eo sosnmes 
sûrs, auasi brJlammesit qu'e« décembre. 

EXPOSITION Z. DE WINTER et ses 
EIftvss admit au Saiss da Parla. NooTelle 
Gaieirie, S5. rue E^qoemoiae. Lille. Da 3 
an 15 Jasvlsr. Vem!a»age lo .1, ft 15 henres. 

.?05O7d 

Mort dt M. Emik Robb* 
Nous appreoona la mort de iL Elmile 

Robbe, décédé le 1er jaaT<eT, en soa do- 
micile, rue d'inkermann, 151, ft l'Age de 
06 ans. 

Le défunt était l'un  des fondateurs 
le tr^sorlar d« U Fédéraiion colombot>hUe 
Centre et Croix. 

Ses fonèra'iles auront l>eu Je<udl 4 ja:i' 
Tier ft 9 b. en l'égliaa Saint-SéiMiJcre. 

A rAwcak-Pkoto 
On n'a pas o^lié le grand ffiiotèy oiv 

tenu le 13 décembre dernier, par la sol' 
ré* artittiqoa donné* au stètee de l'Ami 
cal«-PlMto. Le Comité. répoaAiDt su déskr 
igénéra). a ontanisé pour vendredi pro- 
chain .1 janTJer. une nourelle conférence 
OT»c   projections. 

La société a fait, «tte f^, appel au 
distingué cotiféreiK'ier qu'est M. Paul 
BeptrtiDd. qui a choisi pmir sujet: «Loi 
s'rs photographiques à travers la 
France ». 

Comme chacun »*;t. M. Bertrand join» 
;1 uu talent indiscutable d'orateur, un ta- 
lent non moina crand de pbotoffnipbe. 
Aussi c'est le prrblT det granda joun Qoi 
eat atteiKlo  Tendre><iL 

Quelques inritationi resteW disponibles 
elles seront remises aux persont»ea qui 
Tondront b*en les retirer ISl. Graod'Rue 

Ua SHiitrbd Jea d'alaslllta à trleottr 
vota tst DlTart peur toat achat ft partir 
de m francs, chsx It Snéctalitta des 
LaiRts à Trlcotsr. 51. rus d* Lannoy. Sl- 
(Attenrion !... Dans votre iol/^rét, ne PIS 
confondre). 31.n20 

Chez le* MâoBuaea roabaiaieu 
DaoMi sa r^m>ion gér«rale estraord'unire 

de nKT-tredi *1e'-nier. Is s-<viéié <3** Mélo- 
mc3>es roofcaTwiei», après mxmr erWer^îu les 
rapporta de l'anDée é*-o«iiée. a procé*té à 
l'éJectioa de la tKmveTle cotmmwaion pour 
r«nnée 1934. Om été Domin>é»i: préaideDt 
dTionnewr. M. Robert Itotte; prAsà-lent 
VnoTa're. M. n*nri ila^hieu; président 
wtîf, M. Feroawl DefFreone: ri*.e-pr«si- 
desjta. ^^l^L Georges Qneste et Alben Lan- 
neïu; d;reot>eiir, >L Ge'^rse» Bnnwena: 
soua-cbef, ÏL Albert Jacob; secretaire. 
M. Jules IXtboés: aecrétairc-flil'joïnt, >I. 
Marcel liBairé; trésorier. M. Em le Dere- 
crajuonurt; treworier-atljo'nt. >r. Francois 
Var.royen; cmimissairc honoraire, M. Elie 
I>elgTaiwe; commissaires. ÏHL II<;»K Co- 
tiTIon. Fraocoin Leduc. lïaTmood Pirlet; 
porte-dnaiieau. ■>!. Marceau Lefèrre; archi- 
viste. M. Delphin Lesaee. 

Le présideri^. M. Delfrtnioe, au nwn a* 
1-ï iwuTedle commission, a remero.â let 
scciêtsires de lear ««fiance. j 

Ce B'éUit qo'aot niort BAtwUe 
Mia.rdi après-nuili le p-Tpîileu^ fort Mul- 

lier, rue CboiseuL étaùt en rumoeur. On 
avait trouvé mort ehvz iuï, M. Moïse Nct- 
Lir, SO ai», qui habitair t.eal sa petite mai- 
ion et. chose troudilante, le corps était 

étendu sur 1« «"1 de la cu'stne, ta tête 
aplMiyée cwnnre le poêle. 

'Toutes les hrp^hèse» étaient perm'wee 
C la police fut avisée ausaitAt. M. Malot, 

rcnwmssaire de pcnttanence. se rrn-iit *nr 
les lieux, accompagna du sous-brira'Her 
Hertelar, pour commencer l'enquête qui 
s'imposait, et faire toutes coastatationa 
miles. 

\Eais l'affaire n'âUa paa bien loto. En 
effet, sisr ces eotrefaitea on ara'kt mandé 
un médecin, «t le praticien n'arait relevé 
aiicnine trace suspecte sur k oorpa. II 
CfT»tata que la niort était due î^.uiie cwn- 
crstion c^-ré^brale.  Du  coisp  rémotion   se 

LA graisM i frira pnad f en 
Uo léger eoBMDewemeiit tfïaeendie c'est 

«Uolairé mardi, rers 12 fa. 46. cites M. Ro- 
bert Kwhn, négociant en fruit*. 39, boule- 
vard GaB»be«t«. 

U=. récJiptent comtennat da la graisi-e k 
frirs arait été pla:*é sur le poUe. i la 
cuivne. Uaia la graîMc prit feu et de 
baotes flsaxDe^ jaill ssnlent <toi récipient, 
mina-CMit de s'étendre à t^yute la cuisine. 

On OKUida les pompiers et ceux-ci, 
promptement vur les lieux. etetgiOreM le 
feu avec de,a aa<a mouÉUés et nno petite 
pompe. Les déigALs se Donteot ft m bon 
nâHier de fra:»». 

FEDERATION DES ANCIENS DE LA 
RHENANIE ET DE LA RUHR. — Demain 
4 Janvier, ft 19 h. 30, au local. Café de la 
Cloche. 8. rue ûvt Maréchal-Toc h. perma- 
nenoe de la section ^t rétinien du Comité. 

COMITE GENERAL DES FESTITITES. — 
En %-u« de la préparation de la téta du 
ai Janvier, au profit du Timbre anU- 
tuberculeux. réunion vendredi 5 Janvier, 
salle dea adjudications. Ualrlo de RoubaU. 
k IS h. 30. Les préetdenca et déléruéa des 
comlt*a de quartier sont priés de bien 
.vouloir   T   aaalat«[. 

PHZLBARMONIQUE DE ROUBAIX. — Bn 
raison dea fêtes de l'An, la répéUtlon ds 
ca soir n'aura pas Heu. 

CROIX 
UNION MUTUELLE CE0Z8IBNXS Khi- 

iii»a isiidi * jonnM-. à « li. 4S. m* i^* Lill«. 
27. ou 4 » tu * r*.'^»» St-JUrtin, TVOUT 1«« 
fttnéniilM d* M. C*nui;« Uttpaacbe:!*, mea- 
br* d» rCuioD, àértié. 

AU  OOtfCOUBa  DE        _ 
LiA rozKE ooHMaseuuui vm xjîxs. — 
I>wn« Is lifte de* Itoréstt ds eoMoari kr n*- 
eVJuJeri» de Lilt», norfi ir«1eT«ws la' n»m lit 
K FtrDs«4 Lonia. qai > reçu, la «iaaiUv-d* 
b«ni»* 9* na çri» de -M) fr. r*imm* miN<4)i,. 
farrani.  Toute*   an*   féoritrtJnn*. 

LYS 
roOITAGI SIS CKOtajnt ininnrlbul 

m«-or.dt  3  i*n.i.r.   i 9 h .   i  U   Miirif. 

TOUFFLERS 
OONIULTATIOV DSS KOUmmiBaONS. —. 

Jeudi 4 j»iitjtr. i   lô b.. i , Ecoie étt di:#». 

LEERS 
OHOKAdS.   —   I'M   s..AB«ar«   «Moréa   •«■ 

''•m d<ilr«>nt *• pr^^eator ft '» Uairi* •*•* 
\i^r e»rt* dai AMiir*De«a Socialw pow établir 
r«tta«»ii(,n  de eJiétcar*^ 

ooioTA s'Acntnr ourmsnc— La réc- 
nioB D*f|.ru«4* du CoiBit* d'Action OsTrfftr* 
•"ura Jiau le jeaJl 4 J^nrior, ft 20 fe.. ag ^tro- 
n»t% S««iit.T,oQi». DM <)D««lioo> imTortsetos 
•ont k  I orJrs du j^ur. 

COUU OEA-rUZT I»E ■OUVOI. — H«r- 
^v^ài 3 j.cri-r. 4 13 b. »C: c;.», 3t. 0*rsrd 
>\iI!rtquM,  10.1. rn» Vic;<rr-Hop), 

CUQi;^ -l-SS VOLONTAZItBE >. — M4^. 
i ;an^.♦^.   à  1»   h.  ».   B,IU 

Une remiseie décorations à l'Hôtel de Ville de I 

lition 
■■ rttr 

WASQUEHAL 
UN DÉSESPÉRÉ S'EST-IL JETi RÉEL- 

LEMENT DANS LE CANAL PR£S 
DU PONT DES VOYOUS 7 
Nuua aviiu* rcluié saujodi qie (^au^ ii 

soirée du jeu»i: L'S dé>-embre, veni 17 h , 
une femme qui revewut d« son traraiil, eu 
loofeant le canal de Itoubaix, aCflrma 
avoir vu \m huninie se jeter ft l'eau' ft 
proximité du l''>nt des  Voj.>us. 

.Apeurée e*Ie atn'da au sccovrs et. apr^s 
qneiiiues rechervlies sur la berge du ca- 
nal, la p.>Kv« fut i.ré.venue. 

En   ra-aon   de   1 ottocurité.   la   passant' 
 put   donner     aucun     aignaleniMot   Je 
l'homme qu'elle prétendait aro-r vu plon- 
ger daos l'eau. 

D'acûTcs recherches furent entreprises 
durant ces derniers jours sans aucuo té- 
suhac et 1rs rnqtiêieura se demandent ai 
réellement uu li^mme l'ect jeté à l'«a-» 
ce »K*.r-lï. 

Eo  effet, nous avons d.t qu«  le desex- 
l»éts  éta.t  a-oi>>n»p«fDé   d'un   petit  ciiien 
i|ut depuia l;i diuparkion de... oon prétendu^ 
maître no Mssait de rester data les envi- 
rons du lieu de la chute. 

Il   est   maintenant   prouvé  que   le   peti*. 
animal   avait   comme   maître   le  tenanci-c 

café   Toisin  <,l *!ue' s'il  aboya  fort — 
ment jeudi soir sw la berge tlu wiual ai 

OBTKBON  I.BBB80IS.  —  RéiiétiKos  vw^. 
tredi   3 J»Bri«T.   4 -o   il.,   au   C«;4   rj^nttU- 

,   ««WHOiTIB   BBCnAJU).   —   H*reFMli    8 
Janvier   »   ig h. 30, ri^HAioa au  C«/é PKvot. 
I. rj« d* Ron^»,!. _ ^ 

[ coprati-roRT* 21 s« ssytia 

6RUSQN rr. 

ANNAPPES 
** .Vil5L*^0'*'^ATTE REÇOIT 

U MÉDAILU MILITAIRE 
i*i'^ *««"ne3   heureux   d'annon.-er   qu- 
Ilnin (_oiwalie. qui  hafcit* r..« Ha.nt- 

J'r. attr^orr fca me. 

En  haul:  UN  CROUPE DE   MÉDAILLES. (PboioésJ 
En bM :    De laucke à droite :  M"* DEI.HALLE, M. QuïMNOY, N^ 

M.   ROLTAIN,   M"*  POKTHIEU. 

Poot des Vo: c>st que quelqu'un ar*>t 
«ans  doute   lancé  à l'eau un  volumloeux 
paquet de  débris  divers,  ce qui   doona   ft 
penser au témo'in q'j'un tomme vfna:t de 

( jeter ft l'eau.   

AVIS  IXPOBTANT  AUX I<OOBtnU.  —■ 
M t«D«c-i«rs d« carcis ou iei M4>«mti«ra dé- 

tontaora d'un redairo da loG«<iri doivent, d'ici 
ft la An d a raoia de ja»vi»r, faire parreoiT sa 

in^saarrat de T>o'io» leur Te«i>.tr* «a rftffle. 
pour 7 faire w:'FOfte le lonibre r*s'em*nrair« 
'      3   francs. 

Idfjcibrf^x amis. 

il. 
Sauveur, v.ent <!« ,« 
dtiDe   m lilaij-e. 

ciiL^'-lTr"" ''**^'*- ""* '>Pn*''t4..nt à la 
d«î.«, ; ^'.^ '-V •?•» hriUsnte conduii^ want   les   Lwaril.tés.   Avaut   échsM^   n 
n ««'i *■" '^l^'} ^ '"* -»-b.ii:?'^TM." II partit si.r le front oû .1 roLa ju^iu'à 
tJe^V;.* ''^^''^'*' ■-«« ".-ev.ir amAinê 

*i^^^' Î!. '"'*.^''"»' '■f'*''^ ^u'J ob- tint ft 1 ordre Ju jour de la dirisi^-i; 
«irèi .•>!, ?J-iUr-m.tragieor. coors- 

ff-^MX et pV* ,1, sflng.fro.d, a cotrita:,^ 
par >on calme « son mépris on danger t 
!!■ 1 ■ '" ^*C"** ennemies eiH temalcLÎ 
d aborder  n-^a  poajtitHis. » 

Cne a-utre Citatwn dit: e S.>idat tr*i 
courageux, toujours volonuire pour le* 
uusai<«a les plus pérnieusea. s'est offert 
1«)UT une rcoonn«i*aance en plein jour rr 
a rapporte des renseigneneota du plus 
haut   intérêi. . ' 

ignoiM nos félicitatLond à oelie: 

liUikU. ft d beuJ-es .'XI. a eu lieu ft m'Vtel 
dî Ville de,l>oix une remise ofAaele dt 
d^rorstloDS. di>nt no<ia avons p^iUu les 
n>>ma dea  tnifti'.res.   . 

M. Seijroeuir, maire. prèi«-ids=t la céré- 
mamie. errtoiiiv de» membres du Conseil 
DtunickpaI et df M. tjuennoy. secrétaire 
féoVral de ta nia.r.e. M. le Maire reçut 
d'eborJ le*' ntiktaiOéa du Trara-1. qu'il féli- 
'*i>r. ei fH'i ri-'vieiX acruaijvicniés de leurs 
f«icilleji-Puis SLltom.ain, qui répondit au 
ntioi  lie   spi  rr-^it^ui-s dé">réa <hi   Bureau 

de bienCaisance; «t evfla let 
nteipaux qui ont re^v la BMafla 
neur. 

M. Louis Se «neur ftt TArge àm 
qu'il rNoercia de leur 
leur actir.ié. Lea «onhsita dB 
fi-rent erprimm par M. Loeita 
ec M. Quenno; t.raduisit les 
persotiDel mamicspaL 

Cette cérémjckle st tomùn* yar 
d*hooncar. 

j^TK^t aun-wc-*, ft M. Conratte par aa. 

BAISIEUX 

Dans la lémn d'boBoeor 
Psrcui 1".>^ pron3»liom 't nominations à-i 

1" janvier, nous relfvon": 

MiBtftira de  U Jubc* 
Chtvallsn: MM. Bourdin. conseiller à 

lu Cour duppel d»* l'onal; (îaquerre, jnge 
lie pais à Ijitlf. 

Miaiitân da TIBTMI 
ChtvaUsr: M. Jean Ottavi. directeor du 

SfrTii*e , déport enienial des Assurancea 
'socialee du  N-nl, ft L.il-, 

EdacatioB Baboaak 
CoMmasdturs: Le peintre Paul. Signac; 

l'étTiTain Jean ^ ijpiainl. 
Offldars: M. Paul Reboux. 

Saaté pabKqat 
Chtvallsr:     STur     Saint-Macaire,     de 

MiBwUn dt h Qmmm 
Au iitr« du mitiistère de a Gmtm^ MSt , 

éler.^ ft la dignité d« graad'enîsil» Ml, 
i>«ral Hnrgault. J'intendant géodcaT^alpi^ ) 
l«  général  Claudel ;  sont ncT^i k ^ dln 

"TLlSt 

Pour ttut CHARBONS DE MENAG( 
et l'iMcoRparabit 

COKE C, B. 
adTessez-voDS cliea 

LEPOUTRE-SIX & C 
(6,  rus Ouest,  Roskaix   (Tél. 3'in.Ol > 

DE 

Uo emi^oyé du chemin de f«r 
M doBoe U mort 

I>'.man<ie matin, rrrs 11 heur"?, on a 
découvert innmné (!a-:ji sa ch-imbr?, uu 
employé <ie U Coapasnie des cbeuiira de 
f-er, M. Maurice D.-;s.co»!.3e, Xgé de 30 an.*, 
doŒa/^i'ùé, 10. rue du Chemio-Neuf. Il avait 
tecté de a'asphyx'er k l'aide du gaa d''Àciai- 
ntge et c'est l'otieur de ceia-ci qui avertit 
le* TOis'ajs du <îéHe»péa-«. 

M. MauTKc Dacco-fi'De n'é^'Ct pas moi^ 
'juaoJ on lui j>ortfl seooiara mais fl était 
dar^i xa état très praTe. «'t M. le docteur 
Corbeaux, ma.odé d^irgemce, le fit admettre 
aufwtAt k l*hBpilrJ i La» Frateo-nité ». 

Hélad. oMlgré tittts les s-ovns qui lui fu- 
rei:t prodicuaja djn^ cet é'tcbt^aomeot, le 
i3é»e»pérH eat mort lurdi matin. 

M. 3£ounié. cotnmiiisai^-e de permanence, 
a fait les aoostatations d'uaase. On ignore 
les tnuses de ce suicide. 

WATTRELOS 
LE PROLONGEMENT 

LA   LIGNE   DE   TRAMWAYS 
ROUBAIX-WATTRELOS 
VERS LA FRONTURE 

Noua avons entretenu nos le<-U'ura dos 
tra^-aux aciucUemeut effectuée* ft la ïron- 
tière de la liouzarUe {HUIT le proloiigcmei.; 
de la ligne lî de ilouba'ix-\Vattrel»s jai- 
que Her«eaux, au pavé d'EBta.impuis. 

Une double voie a été posée îlepuia le 
termioua actuel, à la barrière dcs-douooes. 
jusqu'au OhSteau d'Or. Mi^rdi ai)rLS-niiili, 
iva présence de MM. Satuboitm et Tellier, 
de 1.1 Compagnie l'K. L. U. T., dea m •- 
trices de types différents ont été coii- 
'uites EUT la voie a&n de procéder à def 
-4>ais avuut la miso ca «er^'lce dé&uiti\e 
ni Qe saurait tarder. Le nouveau jMir- 

i-oikTs sera effectué en deux tuiiiute<s ei 
demi«, ce qui permettra d'accomplir '* 
trajet Gare de Roubsix au terminus en 
29 minutes. 

Aj-Mituns «lun la vis te d^ U douane 
française, ou dépa-rt d'Hwi-eaux, se fera 
dius un hall et que les voyageurs monte 
ront d'Tfciemcirt dans les tramwaja a 
quai. D'ailleurs, en raison du passage 9ur 
une route mitoj^mw, la Ooinpugnie c f-i'* 
atmoser sur les portières des voitures un 
avis iaformant lea voyageurs que -es po- 
tières seront rigoureusement fermées à 
partir du terminus ju-squ'au moment où ta 
route quitte la route mtoyecne. Ceue m.-- 
sure eht prise ea accord avec lei servic'-s 
de douane. 

LE PROBUME DES EAUX 
N..I1S   r.vnns   expoté  dons  un   précédent   '"'''***''■''** ''''''■™'""'"' 

an^Ie   la   IwoiNe   sJtmit;on   dtipne   grawle I 'MiBMlcrt d* TAir 
I-irue  des   bat)itwnt«  <Io   Ikiiemix,   qui   ^e . ™^       . * ?r. , ,      - 
irouvent   dejK»:.   un   certain   temps   w^a       A,i t>ir<. du m:mWere d« 1 Air. est levé 

■'■au.   PIuaieuM  d'eWT*  enx  oot,  d'uUl^ur-     *   '^   diruj^   ■!©  frai«l  of Uc <-r.  le   gonoral 
iimaifcsté leur contentement de   vy.r que W«   Manwi)C.tir. 
; u^us uoijH iniéreasions ft leur sori. '      ^•"'   promus   commandeur:   l*   colonel 

Lfs   édiW   de   lia *iein   ont   songé,   ù I Bot"*"'.   '«   h.uietwot-cdone    Oama,   l- 
faite  :irsiall«.r If» eaux dana U cnmmune. h^""'"'"''''"''   «'"^r^l   I-^y^-n,   les   col-jneU 

i^ Conseil a accepté, en effet, le proj,.» i ilu-rwo et d IJarcourt,   
d'alimentation en  eau potable de la coui- I ' 
mune et autorisa M, le .Maire à signer le 
traité de conceraion présenté par k So- 
otété industrielle de dirtribution sous !<■* 
réserves suhantcs: la société s'engage- 
rait k étendre le réseau pour l'aJ^enta- 
tion (lu hameau de Orense son» aucmra 
ration   de   la   participation   commucAie. 

Lj^serablée émet le v.i-u que lee <'oni- 
miaïc» qui ont refusé de participer au 
projet d'ensemble et qui. par la fuite, de 
manderont ft se bnincher anr le réeea-j 
communal mi intercooimiuial soient dans 
l'obligation de payer, une redevance h la 
coraminte. 

Le Cooffvil dt'-«:lde de roter l'emprunt 
r^oewaire ft l'exéciition du projet datts les 
limites <+e ^Ï^O.tlOO fr. 

I>e C'«»-eil demande « M. le Préfet de 
vouloir bi^n autoheer le phw rapidement 
]>ossiMe rexécut'ton des travaux alin de 
pouvoir utiliser les chômeurs et a<-corder 
il la commune une .tiAvenT'on du dépi»frte 

gnitu     «lu     gmod-oflicier:   Isa   fféiriMBS 
K<effer. Catroux, Miclielûs I^ljoa, Ovlrta. < 
Pccin.   Petiog  de  Vaulgpemot,  I«  eaatrt* 
leur général Brall«y, le colonel FtttoL U» ■ 
généraux de réserve Stohl et r]|« wbto- 
Niarie :   sosU   prom ~ " 
titre    d«    TActire 
Munk-BoDuafov,   V: . . 
Coulon. C-<iid.ot, Salle, Le^noin^ OÎMb J 
Febyrcl. Fauche^r, Naud. Le Ma«t. ▼•% 
l»nt; les intendants géTiérSTir Os*!""' 
I.4Uiolht, le contrAletn- général JM 
les colonels Martm. Sgonney, 
Twj de Montluc. NToolas, 
de îa GuiloDolère. Frebûtot. Domsi 
Telles, de LarmànM. Gila. 
.Maase. Fr^cfa, Dvilot. Uignot, Vta I 
nants-coonels aeo(|«a, Moraao. 
les docteurs Nomet. JirfUea. aiariaal. 1« 
rommandaut Rusca, l'ofSdar 4» JMUH» 
Richard: au titre de la H<tfT>l I» féai- 
ral de division en retraite de 1 
Cugl&B,   Ifw   culoD«Is   Chart-'er,   _       
te« îieutenanu-colonel 3Iicbel. é% k FeB* 
t«:ne de l'ontfuay, ObarlwDnal, Legnaii 
Ivojer. Achard. le d**cteur Ombwia—>« le 
oommaudani Avrrl. le oapitaiae PokaC 

1 

Une octofésairc Ht troBric morte 
cbci elle 

El't^DDétj de ne pas l'avoir viie depuis 
plusisura jours, les voisiiks de M'"* Vre 
Oonstance Miquet, &::ie de SO ans, bnbi- 
ttort seirie en garni. 38. rue de Bavai, for- 
cfrrent sa porte hitudi, vers Ô h. 3t>. lia 
tiouvèrent l'octOKénaire morte sur son lit. 

M. le docteur IXapo fut XDAadé nusait^ 
DCMS ne put qni« constater le décOa. II 
s'scit selon le pratiden d'une mort natu- 
relle. M. Mounié, commissaire de perma- 
nence, a oinert l'enquête (fuBage et a fait 
transporter le corps à la mors^te d< rhO- 
pltal a La Fraternité». 

CO1KSUI.TATION   DE   NOUBftîASONS.   — 
Jeudi 4 janvier, i 9 h., à ITo'^le des «Ile*. 
me de Boa;an«, •( ft li à. 30, à i'laacM de 
l'Hôtel  da Ville. 

STNDXUAT DES OONTBXBUABLES. — C« 
KiW meiTVTedi, à 20 b., au tivs^. «Café de 
IHarrronie», 22. Grand'-Pla.e. nnnion dn 
Comité local. T-n raUoa dr rimpnrt'«ii<-« d«> 
l'ord.-e du jour, Ws dê:.V>^ trofevaiosnela 
annt   nriéi  d 7  asaiaier  ou  da  ss  faire  rcprâ- 
tc 

LANNOY 
M. Enfènc Dupont est nommé 

adminiitrateur 
du Baieao de Bienfaisance 

Par .arrêté préfecloral.  M. Ku«êne Uu- 
pout est nonuné adminiKtrateur du Huroau 
(le bienfaisance pour 4 an^. eu  remplace-' 
ment   de   iL   Auguete   Dupnnt.   son   pèr 
dùcédé. 

pour diverse* ra'siMis, tmt#« les coii- 
tnune^ intéressées su projet n'ont pu don- 
ner leur accord. C'e>it am*i q):e malgr^ 
les dêcisioBx dn ron»eiJ, Ra'.sieux n'a pa.» 
encore fes insta.Ilations d'eau  potable. 

CAMPHIN 
AITTTDIPHTEBIQUE.    — 

-CASTES DE PAIN. — F.n roa An re 
eT!»nl   de%   fart.**   d*  pain,   le»  •la'^ifafl 

Tourcoing 
AnjoBrdliui, mercicdi 3 JAEncr : 

lUtel  de  Ville:  de 9 ft  U h   et de  14 ft 
17   heures. 

BolDs; de B h. ft U h. 30 et d» 14 b 
ft  1«  h.  30. 

BJbUoUtéque   Communale:   Fermés. 
Caisse â'b'pargna: de t n. 30 ft 11 h. 30 

et  de   14   k   14  heurei 

AU SUJET DU BUDGET 

Une dtdaration 
de 12 conseillers mmûcipaax 

Lçs conîciHi»rs nniiiicipaiiT d-mt !*'- 
roms fci;iiveiit n-^u^ urieut û'iiieJ'fcr la 
rwlara'ion  M'ivanf : 

Le   <   Journal   de   RoubsU    t   a   rendu 
compte,   en   leur   tempi,   des   controveroeb 
qui   a<>   sout   élevées   au   Conseil   muntripal 

, à  propos  dea   lmp6ta  de   la   VUie   de   Tour- 
r.D«.'   i c-olna.   notamment   des   c^ntl;iies   addltloo- 
,  ,„-. I nels   qui   pèsent   sur   1*^   oMujcttla   au   rule- 
,..r   vides     coniribuMons     lonclére.     peieounelle 
j,jti I mobilière   et   de?   patentes 

Les    conseillers    municipaux     sou^^lgnés 
i „,.]. [croient  d-voir  appor-r  a-j  pub'l;  le^ e\pll- 

" '    rations qui   le  mettront   en   pwseaslon  dea 
V..,:.™. w ...-. ..^ -- -"  éléments  néeessairM  pour  Ji.«er 

— ■—-^ i     Voici  le» falls: 
"' I     On    isit    que    le    centime    addr.lonDel 
r*ARNPT Fill lOl JRI»"«">'°^* llmpOt iu proflt de la coin- 
V-o/'^lxl^^ I L^UJ 4jV^^^r\ i inuna. Ainsi lemployona des chiffrer ronds 
■ ■ ' I pi-nir   la   clort*   diî   la   démonstraTloni.   1-? 

criïirlbUBble qui  payait SM titre des cintrl- 
I butions cl-defiKiis  la  somme  de  3 000  fra— 

Monsjeur   et   Madame   B.»is>oD-Pel-! PO"*-   '•   P^"^   de   la   commune   lorsque 

aurait  pu   rendra  au   o 
Vcljft  pour   les' centm 

TAOCIMATIO» 

rTAT-OIVIL. 

l»ti«e-,   * ra-< 

NÉCROLOGIE 

?37.   ZSa.   259.   3«0   et   206   des 
1934).   3937.273   francs    MaU   d* 
écnus   ont   fait   disparaître,   depnla 
pour    837200    francs    d'annuités     II 
prévu que ces duponlbUltés seroism 1 
buéea    au    palecient    dea    emprunta 
grands   travaux.   La   charge   suin " '     ~  
pour 1t34 iiapporaH donc plus qot VMtr 
2130.063 francs. Toute la Jon^srls 4s 
rniiiiuus   ne   changera rien   A «la. 

Ainai. c^.^rge nupplémen taire, na l^u 
plus de deux nouions fteasourees supÎMé 
raentaircs produites par les rentimsa ssu* 
lement.  un  |»eu  moins de  quatre  jiHHaW- 

DlCéreuce.   en^oo   deux   mUlloos   qu'on 
ntrlbuabla. 

pour   les' centtmeo. 
ECONOMIES: 

LES   ASSL'BANCES    BOCIALBS 
Dons leur action en faveur du vota tfs'la 

loi. xea défenseurs ofCrmatent qus catts 
réforme ne coûterait nen au ps^a. pan» 
t,u'e1le iLTfiU d.minuer aenslblemaot Isa 
rbai-^!< des étahlissemenia chantobles st 
r.c«pttallers ElTectlvement. les hOpHasK 
qui autrefois recelaient ^rotultesamt Iss 
ouTters iRdtsenta malades, récupdrsms 
aujourd'hui les fraU d'hospitalisation daaa 
la proportion de 80 '~- pour les notolreosnt 
inâlgenu et dans leur totalité po-jr tes 
autres. 

Le Bureau tif Bienfaisance et t'A 
médicale gratuite avalent 1» 
>r>coarlr les ouvriers ual.ides 
domic.ie Cralt^on quîls accordsnl aux 
Indtgenta dans ce cms. qui touchent sujmit* 
d'hui leur demt-salaire et 80 '^ dos frais 
mêdlcsux et pharmaceutUgues. des ssinim 
aussi élevés qua ceux qui étalent ccioipi* 
tement   dénués   de   r^srourreeT 

N>s(-ll pas clair que 1* Ville, qui «tibvsa- 
VdeirsVÛ'lI''iomme'dê'3~«»>ran.^l Lionne   c-i   étabUssementa.    a   uns 

l^rte 
•le  la 
huit 

ïa   dou'eur -le 
mort de  l^-ur tille, flaude. ftgé«   de 

N'>Ï02J 

arnsibloment nurina lourde malntanans qtss 
était de 300. doit" payer I l*^   ca.j^es   €  .■\5Suraoces   fco;;alea   v;enas«t 

Orléans. T. rue du Ta!-our. 

—r On nous prie d'annoncw le décès de 
Matlftm* Le Cottier, survenu dm* sa pro- 
priété du Prieuré, à JosselJi (Morbihan), 
dansi sa '.tl™" année. 

11 ne  sera pas envoyé de faire-part. 01 

Chaaffagfl La Corvoltiar, lU. D« Devcnt. 
T'-'Urcomg.   Malstn   ds  conllasos.      41U.'>Ô 

TABLES BRIDGE 
TABLES A THt 

Modèles exclusifs 
chez    B A I L L Y 

46. ruâ  Nationals. LILLE        crt 

Nos bureaux sont fermés 
le dimanche. 

ïit tic 400, la fco. 
< OÔO (ranca. soit 1.000 franco en plus Ijt 
léperc isslrn de cet ImpO: sar le coit ce 
la vie eat indéniable. C'est pourquoi let 
grands administrateurs dont les nonu ont 
été évoqués ft la séonoe du ConscU muni- 
elpal. U Victor Haasebroucq et. après lui. 
M Gustave Dron. ont toujours reculé 
devant cette imposition, n'y ont eu recours 
que iréa rarement, à ta toute dernière 
extrémité, après avoir opéré toutes les 
romprraalens d^^ dépenses possibles et en 
la  limitant  à  l'indlapeaseble  minimum. 

Examinons   la   situation. 
RESSOUBCES   NOtrTELLES: 

LRS   CENTIMES 
Le produit de la totalité des rentlroea 

additionnais prévu au budget de 1030 était 
de 7 1S2.OO0 francs II est de 11.1M7U fr 01 
peur 1534. D'OU une plus value de quatre 
ml liions. 

Le» grands travaux (et cela seulement. 
au dire de M Inghels) seraient cause de 
l'augmeniatloo des charges pesant sur la 
ville   Voyons cela. 

Depuis 19J0. U y a comme charges nou* 
velles relatives aux grands travaux  (articles 

ndre sa place ptur ur.a bonne part. 
1" Cl loo sa.: q-.ie ih^ital seul récupéra 
I cnvircn q-iatre cent cilUe Iraoca. est-sa 
evafiérer de d esLlm^r a uu dsml-mllIMft 
1 érouomie * rcilser pour l'easembls des 
étabiissemenu  cbariLs'iiles. 

Vollft doT-c encore un drmt-mUltoa ds 
charg»  en   mo;::s   qu'en   IDSO. 

LE   CnO^LbCE 
M. Inghels dit: < Uns somme ds 1 mil- 

lion 50u 000 troues représente pwur la. VlUs 
ucî  économie  de  310.COO  francs. . _ ' " 
menî   correspondant    aux   subreattona 
l'Etat   et   du   Déporternsnt   » 

Or. dans le rapport figurant les < 
rul parmeftent d oTOrmer que 1« .flast da IB 
V;i;e dan» Us accours d^ cltdmoga poor 
1034 sera de pr<^ de un m^lUon at dSlM 
Infùneure à celle de 1933, ain»! qutl a fttd 
dit au Conwll municipal En sffat. Il 
lj.«bols écrit dans c« rapport. pSBt 4. 
rt'brique a Cbâ.-na^ >: Secours 1 ~ 
ItSi. t'o^iùK municipal et Calaos 1 
de chaînage réunis e297.sa3 fr. T7 IA part 
de U Ville (d'apré» les calculs dtabUs MB 
les données figurant ft cetîo rabiiï|iaa> 
«oaort *  1.843313  franca.  Les <      ' 

Sf 

F««Uicton dn  c JOBTEBI de  Roubaix » 
du 3 ianvli-r   1934 N** 23 

Le Pont 
des  Soupirs 

PAR 

EDOUARD   DE   KEYStR 
Ueuretiscment Svivio <i*I Pozzo. sana 

mem» *e tK-rmettre nrM« cour offlcieEe. 
maltïP'tisit l€6 fKvn?:oi>8 de se tronver 
«après d'e'ie, rt la pl*in« saison du Lirio 
it faTOnatit. Il ir'entonrait d'un fercle 
d'ami! ra««, intellijrents. auî pepré^^Ti- 
tai«nt tota on travail on an effort. 
Pioaieurs avaient dfta femices eiiamian- 
tcB, dea aœnri rieoMS *t -loliAB, dont 
J«*nniU« ToOtait la aofûété. 

Bien que Srh-io n'eût nia ri*qn* cre 
déelaration. il était riflible ga'il aimait 
la jeune Franoaise. et n'attendait O^^e 
rioatant pmpiee twor demander sa main 
K>a aoB côt^, eUe I« traitait en aaiî. 
«bordait en sa oompaffnie W «njets 
p^enx qu'oQ éirita ar«e le« indiiïmnta. 
Œla avaient diwuté lonir"i«sn*nt Ica iu- 
rotnnatibi'iléj» ni;e W n*":» élèvent en 
4re 1^ fs.-.T i^r-'?. 1'* P*-"! -l'union» en- 
tra «nfantji 4e Hru-x pav» qui *oat 
«Breate, iwrt«s. maia pmraot deTsntr 
Wn }on d#» frèrw •anaoïii. Aree une 

belle fougue. Sylvio niait qu'ils piiwent 
bôparcr Français «t Italien^. 

— Je comprend^ disait-il. qu'une 
F:'an(.'3Î«e n'éponae pas tin Ancrais. 
Arurlo-Saxona et Gaulois ont des façons 
'i'*'iiTi<ias*r I» vî«. preaqne den morales 
iJifTérentee. Rieii de tel ne sépare les 
races latinea. Elle* comprennent l'amoar 
à« la mémo mani^, et leurs nK>d«s 
d'exiftenee n« varient pa«. dana leurv 
principes fondamentaux. 

Il prô?arait aiasi aa dtanande m 
mariage, qu'il retardait encore un pen 
parce que, précie^ent, Jeannille le 
d^routxit, ne lui avant fonmi aoeun 
indice nui permît de pre»eirtir Paoeoeil 
réservé h «on aven. Trois setnainea paa. 
sèrent ain^u Mnw Brion ne pariait paa 
de snn fi'a. mai*, durant !<* r«pas, les 
conversation» eptrè 1« deux fetnane* 
étaient don p-lua suivies, et oomme déli- 
vrons d'une contrainte. Jeiannille prou- 
vait oombien elle pouvait être ohar> 
mante. Lorsqu'elle n'était paa invitée 
an Lido, eïle prolongeait i plaiaîr les 
•O'^'s atpria de la vieille àame. 

Désormais, eiîe avait peur de la soli- 
tude. 

Dares l'attitude de Mme Brion, rien 
ne tairait deviner OTi'eHo connût 1« 
conduite de la ieune Slle envers Mare. 
Aucun rvproeiM n'effleurait êes livKB 
.Elle avait .iusré et pardoaaait, ne d»- 
.wandant au ciel qne de permettre l'on- 
.t»ii : nais ««lU attirait Mnm di Ciani- 
{MiKi. dont elle appréciait les qualités, et 
flu'atie eroTait raoore capable de reudre 
le bonbear à aon flls. 

Un &oir, Joannille demanda néeli- 
eeounent : 

— Mon tuteur l'ait-il un ibon TOV»^ T 
Avez-voiK de *es nouvel]*» T... 

MTJ» Brion posa ffur elle un retrsrd 
triite. 

— Oh ! Jeaniiille... prononca-t-eUe 
enfin. IL ne faut iamais parler de lui. 

La jeune fille oomprit la leçon, rou- 
eit, et sa levant : 

— Je vous demaride pardon, dit-elle. 
En  dépit de la  ohaleur  lourde qui 

aœablait Venise, elle sortait chaque ma- 
tin et uihaQue aorùa-midi. Elle fuvait 
-la maieon er>donnie. 

Or le lendemain, apr^ le dé.ieaner, 
comme elle s'habillait 'pour aller place 
Saint-Marr, en badaude, perdre deux 
heures k recard^r les touristes et lee 
pi^reons. Tonna fraippa à la porte. 

— Jl Biçnor del Pozzo est ao aalon, 
tignorina. U deEuande si la aij^Mortiia 
pent le recevoiB 

— Certainement. 
Elle deaeendit en hâta. H a^ajnaaait 

sana docte d'une invitation qui ta di»- 
t'-''-"it. îa sauverait de «es penaéea. 
T^loijmerait de cet intérieur où les do- 
meetiouee eux-mêmes s'inc^nîaietrt à ne 
faire aucun bruit. 

Dana l'esealier. elle ralantit le paa : 
il T flaiaait (tétieteosement frais, et 
fodetir d*eac«uatique ramenait en 
arri^. fai»>ait repenser an printempe- 

pel Pozzn. um examinait, tlee minia- 
turwi. se retourna vivement loM^u'il en. 
tendit oonrir la ootte. 

— À ce«B hetire^i I C est une anr- 

pritc,  dit-f'll*,   îa   main   tendue. 
— .le vois que vous alliez sortir. 
En*- se déroba '. 
— Le canot m'attend.iit. Je voulait 

faire une visito. 
— Puifi-.ie voiii» voler cimi minnteeT 
— Ellea ne sont T«« voléee. Je voas 

les donne, répoaditeîw en riant. 
Ils fa'aasireot. 
— II eat rar« que Je puidee TX)a* 

voir aeule, dit-il ausaitôî.. et 'ie déaire- 
raift avoir avec vous un entretien tr*« 
sérieoi. même très ïrrave. C'est pour- 
quoi .ie ruia ven-a voos déranger à cette 
teure  un peu  insolite. 

— On a touiont» plaisir à Toir «es 
amis. 

Il était pâle ; *cs erands veux som- 
trea  brillaient  d'énootion   contenue. 

— J'avais décidé de remettre cet en- 
tretien an retour de votre tuteur. Cela 
me sfsubïait ploa oorreot... Mais oona 
sommes nonaeés par nos sentimenta ; 
ils d«molienent sans peine ee que notre 
TBison éohafaodait. 

— Je ne voue eomprenda paa, 
répondit-elle. Je ne pense pourtant paa 
qne voua vouliez me poser des énigmes... 
Une eijrarette f 

I] refosa d'un reste. 
— Mademoiselle, ee dont je veux voua 

parler est )a chose la plue «IODI* da 
monde. la ohose pour laquelle l'univeTa 
fat créé, l'amour. 

Eide baieea le fr^^nt et recta filen- 
rieuse. 

— J« vais dono tout voua dire, «a» 
plhraae* Je «ai« eertaln qu'une femme 

iKJurra compter t^ur mou amour r-otnnic 
on romnte sjr le IXM*. 'pour v érablir 
un étiilice. Je crois avoir des sentiment? 
droite, un <HPur lovai. *^ui rc cbsnecra 
ipius. Ce c*rur, .je vous 1 ai offert, Wî 
nofre première rencontre. Voii.< ^fcj 
belle à mériter ■un éonheur de reine. Je 
TOUS en propose un plus modeéte, maie 
entnuré d« dévotion, de tendresse cons- 
tsnte. Je vous dfsuacde d'èrre ma 
fwBme. Marc Brïon rentrera ces .iourï- 
ei à Venise. .A.vant de m'adresser à lui. 
■ie voudrais connaître votre répoiL<c. 

Elle leva lea paupiérea. refrarda lon- 
jrueœent le jeune bomme dont les lèvres 
tremblaient en dépit de son calme appa- 
rent; puiA elle dit. d'une voix a^sez 
baase : 

— Mon&icur del Pouo. î<. vous jure 
que. iiirfiu'i ce moment, i'ai cm qu'il 
n'y avait entre nous qu'une amitié, une 
evmpat^ie d'intcUieenee... Ke m'aeeuaex 
paa de coquetterie. Je vona faia aeraent 
que je ne devinais pa« ce que roxx 
TciMi de me dire... 

— Qa'importe I a'écria-t-U. 
— Cet aven, cette demande, je ïee 

recTCtte, car un refus tranebe prceqtie 
tou.jours^ea lien* de l'amitiéu 

U haleta: 
— Vous refusez T... Vous refiseaf... 
— Voua aoppoeot bien, n'oit-e* paa, 

que je ne me marierai pas saps amour. 
répondit eîle plu» bas etjpore. 

En <•*' jnomenf. I'ima«e d* Eranconle 
passa lie^^ant aea >'eux. Se marier aana 
«aoor. ^'avait-eHe iras étA bien pr4» de 
le fair* t 

— Ce fiui n'tst pas lié l»t'ut éi'.orc... 
La lendrrs.*e apprlle la tpudreaae. Je 
vo*j3 aimerai laiit. mie votre cœur s'ou- 
vrira. 

-■- Xon... 
LI munaura : 
— C'ptX détinitii * 

. — Définitif, mon ami- N' men 
veu'UIes psj. ie voit» en nrie. Je von* 
jnre que «i je crevai* poaveir répondre 
un iour à -ictre affeetiori. je ne rou# 
roponé-serais p3«- H f»"* tarder not» 
amitié. EMe <^t beile... Et surtout, ne 
pa« m'en   vouloir        " Kc pas m'en  vou- 

— En Tenant, l'avais le c*ur aciré... 
II *« leva et dit encore : 
— Je vai.s demander à mon père' de 

me  ra^pelfT ;i  Rome... 
— Peut-être... oui... La aéparafion 

nwlnenUnée... Vous ne m'en voulez 
pas T-- 

— Non. réponoit-ii. 
Et il s'en alla. 
Jeannille l'avait suivi iuaoa'à la 'Porte 

de la maison. EUe le reeanla traverser 
le petit  i.Trdin  fleuri de rcses. 

Remontée dans sa chambre, elle ne 
eoi>?es plus à sortir. La solitude la eon- 
Trit d'un liDcent. Jamais la maison, le 
rie, la neïle. n'araieot été awai impla- 
«mblemeot ^idés de bruit Elle emava de 
lire, ferma 1* lix'ra an boi>t da deux 
races et., finalement. eMe ee mit ,'1 p^eu• 
rer- 

Maix revint cinq jours plus tard. La 
OT^BÙèiB parole de sa mire fat une 
ioterroffatioa. 

li iiaiw=a Wf. êi.fiules. kurtlement. 
— i*ouvais-iç  irm'rir. maman ?.« 
Kt to'iç <!e suite : 
— Qu'cet-elle devenue ? Que fai: 

elle î 
— K:»D... tile ne «oft tuême nia» 

Elie a a>iaud«-iûné le piatio. EUe n—H 
déettuvrJe. Pe:;t-ci.re ie climat de 
Venise.. 

li b-'-'ait de savoir comment ETiit 
tourné > flirt de Svlvic. 

— Tu pfn5«s à lui, dit sondais 'Hùait 
Brion. 

— Oui... 
D'une voix étrance. dont la coisr 

fermée paraiasait arrêter lea «MB il 
ajouta : 

— Ps s'aiment t 
— \o... 
J.i taille de ^larc se redr—■ ! aKci 

aeplement sa mère remaravâ < 
qu'à cet instant, il avait 1 

— Rien   IM   g'cst   enoora 
s'écria-t-il. 

— Il T a juatementrlà on poîai Ma 
je De pivis comprendre. Lenaoe ] ai 
connu la dote cacte de ton rctomr, j*ai 
invité dol Poizo à dîner. Je crois qoc 
c'était correct. 

— Oui. 
— n a dâBUui «tte inritatka^ «t 

il «ak venu ■» voir v>oar m^vatm/Êm 
non refns. D m'a amoria qa*. Inli «B 
quatre jonm P!IK tôt. il avsit «o libw 
.T*-.. ", un entretien détail. II a* 
m'a rmi osehéi. EWe a ésouti MB ^iBs \ 
aa ddBUndc en p>*«?afi*. Pifa 1 
trfaad. -   U I ■*£] 


